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і ягLE WADAWASKA
£

Table de PoolCHEMIN DE FER ТЕМІ SC OUATAщ ЖLE SENTIER DU DANGER СЛ/?7£бHoraire à partir du 2 Mai 1921 
Express :t

I C. N. BEGIN Deux tables de Pool à ven
dre ou à louer.

S'Adresser à

représenté par la négligence des maux et des dérangements 
des organes féminins et de leurs fonctions, durant cette im
portante période, quand l<i jeune fille passe de Гadolescence à 
la maturité—est jonché de personnes dont la santé est fui- jj 
née. Si les remèdes appropriés avaient été employés, la majo
rité de ces personnes, aujourd’hui, seraient en santé et heu
reuses—contentes de la vie.

Dép. Riv. du Loup, Qué. 7.15 a. m. 
Arr. Bdmundston, Je. 11.00 a. m

> Mixte : Dr. OLIV
— Chin: 

à l’ancien bu 
chez M. і

Dép. Bdmundston, Je. 12.20 p. m. 
Arr. Connors N. B. 2.10 p. m

Dép. Connors N. B. 7.30 a. m 
Arr. Bdmundston Jet. N. B. 9.20 a. m. 

Btpress :
Dép. Bdmundston, N. B. 12.00 p. m.

Arr. Riv. du Loup 3.35 p. m. 
Heure du méridien de l'est 

Service quotidien excepté lesdimanchts.
Correspondance à Bdmundston Jet 

avec le Pacifique Canadien et à Rivière 
-du Loup avec tous les trainsexpress des 
Chemins de Fer Nationaux.

Pour plus amples informations, pros
pectus, etc. s'adresser à 
A. NADBAU, Agent général du Fret et 
des Voyageuis,

Mixte :Agent Général d’Assu
rance Feu, Vio, Accident 
et Maladie une spécialité.

Aussi assurance pour 
les Automobiles, Plate 
Glass, Garantie, Respon
sabilité de Patrons, etc. 
Représentant Spécial pour 
la NEW YORK LIFR-la 
plus grande compagnie 
d’assuranee sur la vie au 
Canada et aux Etats-Unis. 
Ecrivez pour informations 
et demandez notre pros
pectus.

Bureau : Bloc Mada
waska, 2eme étage. 
EDMUNDSTON,

A. TOPPING
j. n. o. Edmundston N. B.

*

4v* VI
ï EdmündstoiLE REGULATEUR DE SANTE DE LA FEMME

Fmd L. H► Incendie ! Idu Dr J. LARIVIERE Chirc 
Gradué de Г1 
Bureau vois! 

EdMündst

offre un moyen sûr, par 
lequel ce sentier—plein. 
de périls et de pièges 
comme il l'est — peut] 
être évité. C'est un re
mède composé фd’hcr -s; 
bes pures, fabriqué pour 
ne jamais manquer d’ai
der à la Nature à gué
rir les maladies 
nant d’une mauvaise dto 
ète, d’un manque d’ex
ercice, d’un manque de 
sommeil, de négligence 

lois générales 
la santé ou autres cau
ses semblables. Il a-
git comme un stimulant doux, et peut être employé 
sitation pour chaque usage auquel il est destiné. Le mauvais 
fonctionnement des organes particuliers de la femme, l’état 
d’épuisement général, la perte de l’appétit, le manque de vita
lité, les maux de tête, ctc#i s it chez les jeunes filles ou chez 
la femme, sont rapidement guéris à effuse de ses qualités cu- 

• ratives. On peut sé procurer cette excellente préparation 
chez n’importe quel bon^pharmacien ou directement de

GEO. MORTIMER & CO., Inc., Piopriétaires 
212 Milk Street,

„зетO Le feu, cbfttne la mort, ne mé
nage pas ses victimes, Il cause 
souvent bien des misères, surtout 
à ceux qui n’ont pas de protection- 

II peut à «’importe quel mo
ment s'introduire cher nous:

Pourquoi ue pas vous protéger 
en achetant une Assurance dans 
la North West Fire Insurance 
Co ; c’est une protection sûre con
tre les pertes causés par le feu, et 
vous pouvez vous procurer cette 
assurance en vous adressant à 

ALPHONSE CHIASSON 
Au Bureau du Madawaska.

cZ sê Casier ostal '
MAX. 1Ж

Vous pouvz vo us procurez, 
à l’Imprimerie du Madawas
ka : Papier à lettre, Envelop
pes, Cartes de visite, Cartes 
mortuaires, livrets de reçus, 
crayons, plumes, encre etc.

Bloc Le Madawaska, porte 
voisine de la Pharmacie Ed- 
niundston.

Avocat
EdmundstoüS

ove-ipr

/« Casier Postal 1
A M. 80

Méde,
Bdmundston

іï
ifflî F PROPRIETE A VENDREaux sur

N. B. ALFRED
hé- J'offres en vente io arpents 

de terre en culture avec mai- 
sou 24 par 28 et une bon-e 
grange le tout pour $i,2'x>.oo 
$600.00, comptant, la bal lan
ce, $100 par année, sans inté
rêt. Situé à 6 arpents du mou
lin. Blue River Lumber Co.

S’adtesser à

sans IngЖ Ж 7! Notre-Dan 
Montrée

re, en faisant cette modeste contri
bution, dire que je partage les sen
timents exprimés par le Dr Webs
ter dans la lettre qu'il veus a adres
sés.

ALBE
(

Avocat, 
Bureau : Chei 
autrefois Hôl

F

Boston, Mass.
En vous souhaitant le plus grand 

succès, je demeure,
Cher Père

Votre bien dévoué 
J. S- McLellan,

:
EDMUND8T(J. A. Pelletier

Marchand
Rivière Bleue, P. Q.

v-r ~r jMfcp « • , ç • 1 se et ■ n iiicrne temps uif bon pa-
tglfSC convenir jtliott: qui .donne, et son temps et.

Hf» fir-mrlnré "" trav"1! ,m profit .le-rreuyre, a-
Ut vil dllvlpl t cliv v In pvv| iration des plans и

devis du monument et les travaux 
dv ci u-tri et mu commenceront des 
le mois <1- janvier prochain, afin 
que l V'kliee. soit complète le 15 
août, 192:2, et que l’on puisse en 
faire la dédicace le jour de notre 
prochaine fête nationale, cérémo
nie qui lie manquera pas d'attirer 
une foule énorme de spectateur de 
toutes les parties de l’Acadie et 
qui sera l’occasion d’un grand pè
lerinage patriotique et religieux. 
U est donc a désirer que la distri 
billion d s cartes de contribution 
soit faite immédiatement afin que 
tous les retours soient faits avant 
la fin de l’année, le plus tôt le mieux 
et ai’iu de faciliter le travail de 
lenrégistremut de familles qi | 
c--t un gros travail et exige une 
somme immense de soins minutieux 
qui vont nécessairement prendre 
«lu temps.

,

\ CoM S. LAPORTE
PHOTOGRAPHE

■i

Vient de paraître -,* ST-JVARIETES Seul agent peur le Madawaska
Nous notons avec satisfaction 

que les succursales -le .la Sôriété 
l’Ass'omptionption ont déjà 
mence a répondre nolilcmcnt a l’ap
pel en faveur de la construction d<- 
l’église-s, uvenir il* Grand pré. Le 
nom de chaque мнеш aie «p i au 
ra souscrit la somme d’au moins 
vingt-cinq do lia rds s'.ra iiisct il sur 
les inurs. intérieurs de l’église nié 
me. Le Père Cormier nous a déc b. 
ré que c’était son ambition de voir 
toutes les succursales d«- la Société 
l’Assomption ainsi inscrites en Ь t 
tr s d’or sur Jes murs du mmtn- 
ment de Grand pré. La Société l’A 
somption, depuis sa fondation, a 
toujours été a l’avant garde de 
tous nos mouvements nationaux ; 
nous sommes convaincu qu’eu cet 
te circonstance elle saura mainte
nir ses glorieuses traditions.

—O—■

CANADIA^N KODAK Co. ЖЖТ 'H
Le Semeur d’octobre lKodak Autographic qui donne l’histoire de toutes vos poses 

Poudre à développer. Pellicules ou Films
Albums. Boîte à développer. Assortiment complet pour les 

Amateurs

La rédaction de ce numéro e^t 
des plus variées.

S. G. Mgr Prud’homme, évêque 
élu de P rince-Albert et de Saska
toon, dit dans une lettre fort sym
pathique les grands espoirs qu’il 
fonde sur la jeunesse catholique et 
la confiance que lui inspirent les 
groupements de l’A. C. J. C.

Lucien Germain dans une cousi- 
gne toute d’actualité recommande 
le port de l’insigne, croix de Malte 
sur fond de blanc bordé de bleu et 
d’or.

Ulric Gauvin se demande quel 
prestigieux impressario a pu grou 
per taut d’illustres i; strumeutistes 
qui, dans les revues et les journaux 
européens, font entendre les notes 
les plus élogieuses daus Гapproba
tion qu’ils donnent de l’œuvre de 
de Louis Hémon : Maria Chapde- 
lainc. L’auteur dans ce chef d’œu
vre a t-il bien saisi, a-t-il bien péné
tré l’âme canadienne ? Le Semeur 
répond à cette question.

Alfred Fournier, daus le domai
ne de l’action, relate la campagne 
eu faveur de la bonue presse pour
suivie par le Comité régional triflu- 
vien. Ce Comité est cité à l’ordre 
du jour.

Réponses aux gens curieux, et no
tes et commentaires ne sont pas la 
moindre partie de cette intéressan
te livraison.

Abonnement : $2. par année. 
S’adresser au Secrétariat général de 
l’A. C. J. C., Immeuble Versailles, 
90, rue Saint-Jacques, Montréal.

Conrs l

1 Gérard M 
Vincent ] 
William : 
Camille 1 
Arthur N: 
Antonio ] 
James M’ 
Harold D 
Antonin 
Lionel Li 
Joseph C; 
Edward І 
Walter B

Cour і

Léonide ( 
Gérald G 
Edmond 
John Ste- 
David Su 
Oscar Bo 
Léo CaisE 
Eleéar G; 
Edmond 
Laurie L 
Albert M 
Allard R 
John She 
Wilfrid 1 
Arthur ï 
Walter 1 
Alphonse 
Arnaud < 
Louis L$ 
Rpnaldo 
François 
Edmond 
Wilfrid 1 
Charles l 
Aldéric I 
Hilaire I 
Théodore 
Eugène 1 
Noel Mél 
Alphonse 
Jean Vie 
Louis Ar 
Louis-Pb

*■ Uldège c 
Lionel G 
Joecph L 
Charles ’ 
Frédéric 
Arthur 1

“Some” Mariage
Un jour un enfant dit à son pè-i Liste de prix envoyé franco sur demande, aussi que Catalogue

re :
Ifesr» AGRANDISSEMET £$l—Ponpa, j’voudrais m’marier.

—Que dis-tu ? mon enfant, ré
pond le père tout fier de son fils. 

JT u veux te marier ? Puis-je savoir 
avec qui ?

—Je veux m’marier axec ma 
grand-mère.

—Ah ! c’est ainsi. Alors, tu crois 
que je vais te permettre d’épouser 
ma mère.

Portraits au Crayon, Couleurs, Sépia f

SALON DE MUSIQUE►
J ai aussi un departement de musique où vous pouvez 

procurez tous les instruments musicals
vous.

>

« iEn plus les Pianos et Gra

mophones Gerhard Heintz- 

man ainsi que les fameuses

machines Victor, avec as- —i
оічЙЖ ff Il il! T/i

sortiment complet de re- il !Ш і
І ПІ І о і І

cords nouveaqx tous les s

mois.

JlSlEJ
ali Il n’avait pas de chance

Un Anglais, passant dans la rue 
Foinfoin, brisa, par mégarde avec 
son parapluie une vitre de 82.50 

L’anglais, pour payer les dégâts 
offrit un cinq piastres au marchand 
Ce dernier ne pouvant le changer 
pour garder 82 50 et remettre 82.50 
à l’anglais, voulut sortir'pour de
mander du change à son voisin, 
mais l’Anglais lui dit aussitôt r~
^—C’est inoutile, j’vais compléter 
le mentant.

Et П brisa l’autre vitre.

—o—
Le" P. Connu r a reçu une belle 

lettre < t une souscription de 825 de 
M ‘ Fred Ed get t, de la cité (U* Monc
ton ; une lettre de Sir Robert L. 
Bord- .i. l’ancien premier-ministre 
du Canada, demandant des rensei-

СЖІ'ЯіC’est la paroisse de !:i Cr.vudi- 
gne qui est à la têtu toutes Ь sI
paroisses acadiennes au point de 
vue des réponses reçues des famil
les et chefs (le familles. Jusqu’à' et 
jour environ c- Ht quarante familles gm iiu nts sur le projet de l'église- 
<le cette florissante T.t gonéreus- souvenir de Grand pré et déclarant 
paroisse acadienne ont répondu a qu<* ce proj t louable avait toute 
1 appel avec une moyenne .le *1.50Isa sympathie ; un - lettre de M. 
par famille. Il ne pouvait , u être j JLrbert Wood, «le Sackvill,, 
autrement dans une paroisse .liri j tenant la somme de 825 la contri- 
gée par ce bienfaiteur de l'éduea- j tuition du son vénérable père, l’an- 
bon et ee patriote éclairé pour qui j*,» gouverneur, et la sienne au 
ses compatriotes ont une si pr.d’on- monument de Oran.lpré et expri- 
de admiration. Mgr Philipe Belli-

:ґу

Musique en feuilles, chants populai

res anglais et français.

Abonnement au journal/ de musique 

P Etude et La Revue Canadienne.

con- ^5ÎefoV&j(J
?

niant scs meilleurs souhaits pour 
le succès d : l’entrepri ,e ; une con
tribution d» 820 de Aî: A. E. Tri-

oveau
?Honneur aux Acadiens de G ran 

digue et honneur a leur distingué 
pasteur. l’objet de notre meilleure-attention.

Il n’etait pas si fou Votre commande par la malletes, de Salisbury ut plusieurs autres 
communications intéressantes, en- 
tr’autres une lett-e de l’hon. Sena-

sera
Dans le train de Montréal à Jo- 

liette, un Anglais et un Canadien 
avaient lie conversation.

—Moi, dit l’Anglais, j’ai vu en 
Angleterre, un chou aussi gros 
qu’une maison.

—J’ai vu ben plus gros qu’ça 
reprit le Canayen. J’ai vu à St Co
me un chaudron aussi gros qu 'une 
église.

L'Anglais se mettant à rire, le 
Canayen lui dit aussitôt :

!—C’était pour faire bouillir vo
tre chou.

S. LAPORTE, Photographe,
EDM UN BS TON, N. B.

La succursale des dames de la 
Société l'Assomption d’Acadieville 
a souscrit la somme de vingt cinq 
dollards. Ces dames viennent dé 
donner un bel exemple qui mérite 
d être suivi et le sera sans doute. 
Nous ne serions pas surpris si les 
succursales de daines donnaient le 
pion aux succursales d’hommes. On 
a déjà été témoin de choses 
blables.

xfceur AieLel!йїї, de Spdney, Cap 
Breton, que nous croyons devoir 
publier :

Un mal pour un bien

Sydney, N. E. le 3 oçt 1921. 
r Rev. P. Cormier,

Shédiac, N. 13.
Mou cher Père Cormier,

C'est avec beaucoup de 
plaisir que je vous envoie mon 
humble contribution pour la cons 
iruction du monument de Grand-

—Comment, mon gendre, ma 
fille n’est pas là ?

—Non belle maman.
Elle coure les magasins, j’en 

suis sûre.
—Oui, belle maman.
—C’est honteux ! 8aplace n’est- 

elle pas ici ? A prendre soi» de 
vous et à vous faire la cuisine ? 
Et.... vous vous plaignez pas f

—Non, belle mamon, au contrai-

g Sirop I

! 60UDR01
!kËm

•weMhrl
еротиці

jde Goudron et 
d Huile de foie de Morue dem p"é. J 'ні consacré beaucoup d’at- 

terition à l’ihistoire, des Acadiens 
et j’ai beaucoup de Sympathie pour 
leur? grands malheurs, de même 
lue j aprécio hautement ce que 

leurs descendants ont accompli en 
dépit de nombreuses difficultés.

Si vous avez lu mon Histoire de 
Louisburg, je crois que vous verrez 
«pie j’ai parlé de leur histoire en 
fc rmes sympathiques.

Sur la question générale je dési.

Le Rev A D. Cormier, l’actif e 
énergique président du comité, est 
extrêmement anxieux pour le bien 
être de 1 entreprise de voir les cho
ses marcher lestement et il prie 
Messieurs les Curés et les 
sales de la Société l'Assomption de 
bien vouloir organiser prompte 
nient le mouvement d. .1 souscrip
tions dans les'difl’érentes paroisses. 
M^ï'^ëchette, J'architecte de l’égli-

MathieuCasse u toux

.-V

re !
Comment, au contraire ?
—Si vous saviez quelle cuisine 

elle me fait.

il
Henri—Où vas-tn avec ta pelle 

ce matin 1
Albert—Je m'en vais au cimeti

ère. J'ai enterré ma bel le mère hier 
et je veux m'assurer si elle est en
core là.

suceur
-p , , „. fa°™—Enrente partout.

^remMeeontr.le.ma.ad.Mte.uTîbü ‘̂Cultivateurs lisez
“Le Madawaska"-
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Assurance de VINGT ans

Compagnie très 
populaire

A. P. LABBE
GERANT*

ST-LEONARD, N. B.
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